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en vente sur www.realpass.ch

OFFREZ UN CADEAU INÉDIT!
25 OFFRES INÉDITES À ½ PRIX!

25 offres inédites dont 20 régionales
et 5 en Suisse romande, le tout à 50%

et économisez jusqu’à CHF 3’500.-

99.-99.-
PRIXDE VENTE

FRAIS DEPORT INCLUS

CHF
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MUSÉE D’ART
ET D’HISTOIRE
FRIBOURG

ARCHEOQUIZ
ENQUETES ARCHEOLOGIQUES FRIBOURGEOISES

Tissage à l’ancienne
Atelier pour enfants dès 8 ans
et adultes

Mercredi 28 novembre
14h-16h30

(sur inscription)

09.11.2012-17.02.2013

www.mahf.ch

Partenaire media

PUBLICITÉ

CETTE SEMAINE

Les points forts de l’actualité
MERCREDI

28
NOVEMBRE

SAMEDI

1er

DÉCEMBRE

VISIONS Gouverner, c’est prévoir: le Conseil d’Etat in
corpore présente son programme de législature et son
plan financier. A la clé, sûrement des mesures qui fe-
ront grincer des dents.

HORAIRES Les
Transports publics
fribourgeois pré-
sentent les modifi-
cations liées au
nouvel horaire, qui
entrera en vigueur
le 9 décembre.

SAINT-NICOLAS Le bon saint patron de Fribourg re-
vient dire bonjour aux enfants de sa chère ville. Mais
que pourra-t-il bien leur dire cette année du haut de sa
cathédrale?

Des braves morts pour Napoléon
HISTOIRE • Un millier de personnes ont assisté hier à Grandvillard
à l’unique célébration du bicentenaire de la bataille de la Berezina.

PHOTOS ALAIN WICHT

TEXTE HORTENSE GIANINI

La pluie n’a pas démotivé le millier de partici-
pants venus assister hier à la commémora-
tion de la bataille de la Berezina, à Villars-
sous-Mont et Grandvillard. Un succès pour le
cercle des Cent-Suisses, organisateur de cet
événement unique en Suisse. Dont le point
fort de la journée était l’inauguration de la
stèle restaurée en l’honneur des combattants
de l’Intyamon et de Gruyères partis faire la
campagne de Russie («La Liberté» du jeudi
22 novembre).

Un épisode dramatique
Massée le long de la route menant de Vil-

lars-sous-Mont à Grandvillard, en cette fin de
matinée, une centaine de personnes admirent
la parade de 179 hommes en uniformes d’épo -
que. La raison de leur présence sous la pluie
battante? Le salut à une trentaine de Gruériens
partis en 1812 se battre pour Napoléon. 

Malgré une sono hésitante, l’historien
Alain-Jacques Tornare retrace le destin de
cette stèle, érigée en 1820 le long de la Sarine
par un survivant de la Berezina et oubliée de
tous. Désormais, une plaque comprenant le
nom de la trentaine d’habitants de la vallée
partis se battre en Russie y est apposée. «C’est
le seul lieu de mémoire suisse dédié aux cam-
pagnes de Russie», s’exclame-t-il. 

La princesse Caroline Murat, descen-
dante de la Maison Bonaparte et des maré-
chaux Ney et Murat, dévoile le monument au
public. Elle se dit aussi «émue et heureuse»
d’assister à cette cérémonie. Un moment so-
lennel souligné par les salves de canons et de
fusils.

Un intérêt pour le passé
«Je viens de la vallée, mais je n’avais ja-

mais entendu parler de ces gens qui ont vécu
la Berezina. Cette stèle va peut-être attirer des
personnes pour qui l’histoire a de l’attrait»,

dit un habitant. Cet intérêt est souligné par
un autre homme: «On croit que la Berezina
c’est très loin, mais 200 ans, c’est juste six ou
sept générations.»

Le cortège, suivi du public, se dirige alors
vers la place d’armes de Grandvillard, où se
déroule le reste des festivités, comprenant
notamment la reconstitution d’un bivouac
(abrégé à cause de la pluie), deux confé-
rences et un concert. 

Selon Jean-Charles Martin, président
du cercle des Cent-Suisses, organisateur
de l’événement, un millier de personnes
se sont déplacées. «On ne s’attendait pas à
quelque chose de cette ampleur. Au dé-
but, on voyait une petite commémora-
tion», explique-t-il. Il relève la présence
de gens venus de toute la Suisse, preuve
que cette histoire intéresse. «Durant la
conférence d’Alain-Jacques Tornare, des
gens étaient debout tant la salle était
pleine», se réjouit-il. I

VOTATION COMMUNALE

Refus très massif d’un
Conseil général à Ursy
HORTENSE GIANINI

Par 799 votes contre et 61 pour,
les citoyens d’Ursy ont massive-
ment refusé hier l’initiative po-
pulaire pour le remplacement de
l’assemblée communale par un
Conseil général. Le taux de parti-
cipation a atteint 48%. Le syndic
d’Ursy, Philippe Conus se dit sa-
tisfait du résultat. «Ce qui nous
gênait dans cette initiative, c’est
que la convention de fusion
maintenait le principe d’une
 assemblée communale», ex-
plique-t-il. «Les trois membres
du comité d’initiative l’ont dépo-
sée de façon maladroite (six jours
après la fusion d’Ursy et Vuarma-
rens, ndlr), ce qui a fâché une
partie de la population. Il a fallu
récolter 180 signatures pour dé-
poser l’initiative et seulement 61
personnes ont voté en faveur. Le
résultat est donc évident», relate
le syndic. 

Actuellement, 150 personnes
en moyenne se déplacent aux as-
semblées communales. «Si nous
n’avions plus que 50 personnes,
un Conseil général serait utile
face au désintérêt de la popula-
tion pour la politique, mais ce
n’est pas le cas», explique Phi-
lippe Conus. Il considère que le

débat qui a eu lieu le 27 octobre,
en présence du préfet Willy
Schorderet, était «nécessaire».
Pour l’avenir, il imagine difficile-
ment que quelqu’un réintro-
duise l’idée d’un Conseil général
lors de cette législature. «Au-
jourd’hui, les citoyens ont mon-
tré qu’ils étaient satisfaits du sys-
tème», estime le syndic.

Du côté des initiants, on prend
note du refus populaire. «Il
s’agissait d’une initiative difficile
à gagner car l’administration ac-
tuelle de la commune est bonne.
Les habitants ne sont donc pas
préparés à changer leur manière
d’administrer. Il y avait donc dif-
ficulté à convaincre nos citoyens
de la nécessité du changement
dans le futur», déclare Simon Bi-
schof, le président du comité
d’initiative. Ce dernier estime
que la campagne a été ronde-
ment menée. «Si c’était à refaire,
on referait la même démarche»,
dit-il. «La question de l’introduc-
tion d’un Conseil général va re-
venir d’une manière ou d’une
autre vu l’accroissement de la po-
pulation. Mais nous ne pensons
pas intervenir. Nous respectons
la volonté démocratique.», con -
clut l’initiant. I

EN BREF

BELFAUX

Elle heurte un enfant et s’enfuit
Un garçon de 12 ans s’est fait heurter à Belfaux par une
voiture qui a pris la fuite. L’accident s’est produit ven-
dredi à 16 h 15, précise la police. Le garçon traversait la
route sur un passage pour piétons à la hauteur de la bou-
langerie de Belfaux. Arrivé au milieu de la chaussée, il
s’est fait heurter à la jambe droite par un véhicule noir,
immatriculé dans le canton de Fribourg et qui circulait de
Lossy en direction de Grolley. La conductrice de l’auto
s’est arrêtée peu après le lieu de l’accident, puis a conti-
nué sa route sans se soucier de l’état de santé du garçon.
Celui-ci souffre de blessures à la jambe droite. La
conductrice ainsi que les témoins éventuels sont priés de
prendre contact avec la police (026 305 68 12).

BÖSINGEN

Tonneaux sur l’autoroute
Une voiture a fait plusieurs tonneaux sur l’autoroute, sa-
medi à 13 h, informe la police. Un automobiliste de 31 ans
circulait sur l’A12 entre Guin et Flamatt. A la hauteur de
Bösingen, il a perdu la maîtrise de sa voiture qui s’est dé-
portée sur la droite. Celle-ci a heurté le talus de droite et
effectué plusieurs tonneaux avant de s’immobiliser sur la
bande d’arrêt d’urgence, sur les roues. Légèrement bles-
sés, les deux occupants du véhicule ont été acheminés
par ambulance vers un hôpital pour contrôle. A la suite
de cet accident, la voie de droite de l’autoroute a dû être
fermée durant une heure et demie.

La trentaine de Gruériens partis en 1812 se battre pour Napoléon ont été salués de manière solennelle par des salves de canons et de fusils.  


